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"Union solide des forces democratiques" dans Deutsche Volkszeitung (13
juin 1945)
 

Légende: Le 13 juin 1945, la Deutsche Volkszeitung, périodique de l'organe central du parti communiste
d'Allemagne, appelle à l'union de tous les partis démocratiques et antifacistes.
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Une union solide des forces démocratiques

 

Par Wilhelm Pieck

 

Nous sommes à un tournant de l’histoire de l’Allemagne. Il s’agit de sortir notre peuple allemand de 
la misère et de la catastrophe nationale dans laquelle il a été poussé par le régime criminel nazi. Il faut 
maintenant créer une nouvelle Allemagne, prendre de nouveaux chemins, afin que le peuple allemand 
retrouve à nouveau une vie respectable, assurer ce bien précieux qu’est la liberté à l’intérieur du pays 
et empêcher une répétition de la politique de violence impérialiste et de la politique de guerre qui, en 
l’espace d’une vie d’homme, a plongé pour la seconde fois notre peuple dans un grand malheur et 
dans la désolation.

 

Ne l’oublions  jamais:  Hitler  a pu prendre le  pouvoir  et  déclencher  la Seconde Guerre mondiale 
uniquement parce que le peuple travailleur allemand était divisé et qu’on ne parvenait pas à unir les 
forces populaires démocratiques dans la lutte contre l’hitlérisme pour la paix et la liberté. C’est ce que 
le passé nous rappelle avec insistance:

 

Fi  de  cette  division  du  peuple  travailleur!  Seule  l’union  des  forces  démocratiques 

antifascistes peut faire aboutir le dur labeur de la reconstruction et garantir l’avenir de 

notre peuple!

 

Il n’y a donc aucun plus important mot d’ordre en ce moment, aucun intérêt plus urgent de tous les 
travailleurs que la création de cette solide union des forces populaires antifascistes, démocratiques et 
progressistes, comme vous l’a proposé l’appel du comité central du parti communiste allemand le 
11 juin 1945.

 

Celui qui a eu l’occasion de se faire une véritable idée de l’ambiance qui règne dans les couches les 
plus  larges  de la  population en ville  comme à  la  campagne nous approuvera si  nous faisons  la 
constatation suivante:

 

Le peuple désire cette union!

 

Le peuple considère que son seul véritable ami et soutien dans les temps les plus durs est celui qui 
prend avec ferveur la défense de cette union. Par contre, le peuple travailleur allemand ne fait preuve 
d’aucune  compréhension  vis-à-vis  de  ceux  pour  qui  les  querelles  au  sein  du  parti  sont  plus 
importantes que les intérêts populaires les plus pressants, qui tentent de nouveau de semer la discorde 
et la dissension au sein des travailleurs.

 

Nous, communistes, nous estimons que cette union doit et peut être obtenue.

 

Elle peut être obtenue car l’intérêt de toutes les couches du peuple travailleur est le même, à savoir se 
débarrasser aussi vite que possible des ruines que le régime nazi a laissées derrière lui comme un 
terrible héritage et de construire sur ces ruines une nouvelle vie sûre dans le calme, l’ordre et le travail 
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pacifique. Et comme l’intérêt est le même, qu’il s’agisse d’un communiste ou d’un social-démocrate, 
d’un catholique ou d’un travailleur allemand qui ne s’est engagé envers aucun parti politique, nous 
sommes  fermement  convaincu  qu’il  n’y  aura  aucun  obstacle  infranchissable  s’opposant  au  mot 
d’ordre d’union. 

 

Le comité central du parti communiste allemand, dans son appel au peuple travailleur allemand, a 
présenté un programme d’action contenant les prochaines missions urgentes. Nous pensons que ce 
programme peut  servir  de base au rapprochement  de toutes  les  forces populaires  antifascistes  et 
démocratiques. Nous proposons d’organiser un peu partout des débats entre communistes, sociaux-
démocrates,  catholiques  et  protestants,  démocrates  et  non-inscrits  au  sujet  des  dix  points  de  ce 
programme d’action  et  d’expliquer  simultanément  que  nous  ne  sommes  en  aucun  cas  fermés  à 
d’autres propositions,  mais que nous les considérerons avec sérieux et  en détail  et  que nous les 
adopterons pour autant qu’elles servent uniquement les intérêts du peuple travailleur, la cause de 
l’union.

 

Le comité central du parti communiste allemand propose la création d’un 

 

bloc des partis démocratiques antifascistes.

 

Cette proposition s’adresse aussi bien au parti social-démocrate qu’au centre et qu’à d’autres partis 
antifascistes qui seraient fondés. À ce propos, nous insistons sur le fait que nous n’avons absolument 
aucune  revendication  qui  pourrait  mettre  en  péril  l’organisation  indépendante  de  ces  partis  ou 
endommager l’estime d’un parti libre dans ses décisions.

 

Ce bloc des partis démocratiques proposé par nous, communistes, requiert l’existence de relations 
d’égalité entre les différents partenaires. La rivalité devrait se faire sentir uniquement du point de vue 
du dynamisme et de l’énergie dépensée pour répondre aux obligations contractées en commun ainsi 
que  dans  l’honnêteté  avec  laquelle  on  travaillera  à  l’extension  et  à  la  consolidation  de  l’union 
antifasciste.

 

Si un tel esprit règne depuis le début, il sera alors possible de ne pas tenir compte de tous les intérêts 
particuliers négatifs et – avec pour seul objectif le bien-être de toutes les couches des travailleurs – 
d’aider  les  intérêts  communs  et  véritablement  nationaux  du  pays  à  percer  rapidement  et 
victorieusement.

 

Notre appel à l’union, à la création d’un bloc d’union démocratique et antifasciste du peuple s’adresse 
avant tout à tous les travailleurs allemands qui, aussi bien en raison de leur nombre que de leur rôle 
dans la société, sont appelés à former l’épine dorsale de l’unité nationale de tout le peuple travailleur.

 

Nous aspirons à une étroite coopération entre le peuple travailleur de la ville et celui des champs, 
entre les ouvriers,  les agriculteurs,  les employés,  les artisans et  les commerçants,  avec eux mais 
également avec l’intelligence créatrice, les scientifiques, les chercheurs, les ingénieurs, les médecins 
et les savants ainsi qu’avec les artistes qui consacrent leur œuvre au peuple.
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Mettons-nous tous à l’œuvre, avec la même volonté, et marchons d’un même pas! Nous pourrons 
alors regarder l’avenir avec confiance par-delà les ruines. C’est en unissant nos forces que nous y 
parviendrons.

 

L’union,  le  bloc  des  partis  démocratiques  antifascistes,  c’est  la  meilleure  garantie  d’un 

nouvel envol du peuple travailleur allemand vers une nouvelle vie, vers un retour au sein de 

la communauté des peuples libres et pacifiques!

 


